
Saint-lô , le 4 Février 2016

FDSEA et JA de la Manche     :
Halte à la violence     !

Les  organisations  syndicales  CGT-FSU-UNSA-FO et  SUD,  représentatives  du  personnel  de  la
DDTM de la Manche dénoncent avec véhémence les exactions commises mardi dernier à Saint-Lô
par des saboteurs manipulés par les représentants de la FDSEA et des JA de la Manche.
Si chacun s’accorde à dire que l’agriculture traverse une crise structurelle majeure, il nous semble
nécessaire de rappeler que la FDSEA et les JA en sont les principaux responsables :

-Défense chronique de la dérégulation des marchés ( le lait est le dernier exemple en date), dont la
crise de surproduction actuelle est une conséquence directe.

-Recours systématique aux primes et autres aides publiques (10 milliards d’euros par an en France)
pour pallier aux dysfonctionnements d’un système économique voué à l’échec.

-Sollicitation  permanente  et  toujours  plus  urgente  des  services  de  la  DDTM pour  instruire  les
dispositifs de subventions dont est bénéficiaire le monde agricole (plus de 150 millions d’€ par an
dans la Manche) : Quel autre secteur économique peut se targuer d’un soutien aussi conséquent
dans le département ?

-Manipulation et utilisation de la détresse morale et économique du monde agricole, qu’elle a mené
dans le mur de par ses prises de positions irresponsables ( les suicides ne sont pas un phénomène
nouveau chez les agriculteurs de la Manche et d’autres corps de métier en souffrent également).

Une nouvelle  fois, la FDSEA, les JA et leurs casseurs s’en prennent  au monde du travail,  aux
salariés  et  à  l’ensemble  de  la  collectivité  en  dénonçant  les  travers  d’un  système  économique
inefficace,  coûteux  pour  la  société  et  destructeur  pour  le  monde  rural  dont  ils  font  pourtant
l’apologie depuis des décennies.

Les agents de la DDTM de la Manche sont choqués, scandalisés et écœurés par l’attitude de la
FDSEA-JA de la Manche et leurs modes d’actions stercoraires.
Combien  de temps  nos  collègues  dévoués  pourront  continuer  à  servir  les  intérêts  de l’État,  au
bénéfice d’une population qui les méprise et tente de saboter leur outil de travail ? 

Nous restons opposés à ces comportements improductifs qui mettent la vie d’autrui en danger.
Les difficultés actuelles des agriculteurs ne sont ni le fait du manque de soutien des services de
l’État,  ni  celui  des  contraintes  environnementales,  mais  la  conséquence  de  l’aliénation  d’une
profession qui ne vise que le productivisme et l’expansionnisme.

Si Sully considérait que « labourage et pâturage sont les mamelles de la France », nous estimons
que FDSEA et JA sont la honte du syndicalisme et que le monde agricole ne peut compter sur eux
pour le sortir de l’impasse.

Le bon sens paysan a définitivement quitté la campagne .


